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Les Ecoles
européennes séduisent
de plus en plus

Dossier réalisé par Cynthia Prévot (st.)

26877
Elèves dans l'enseignement européen

En 2017, 26877 élèves ont fréquenté une Ecole européenne, selon
les statistiques du Bureau du secrétaire général des Ecoles

européennes. Soit 5,9 % d'inscrits supplémentaires depuis 2014.
Toujours selon leurs données, 84.4 % d'entre eux sont des élèves

de catégorie 1, c'est-à-dire des enfants du personnel des
institutions européennes. La priorité qui leur est accordée explique
pourquoi les autres élèves voient leur nombre diminuer d'environ

10 % depuis lors.

• Les Ecoles européennes sont
victimes de leur succès.

• Des écoles agréées permettent
toutefois d'élargir l'accès au diplôme
européen.

• En Belgique, une première école
a obtenu l'agrément en 2016.

Cette initiative made in Europe n'a pas fmi seulement 26 enfants pour six professeurs.
de prendre de l'ampleur. Rien qu'à Les Ecoles européennes (EE)sont des établisse-
Bruxelles, il existe déjà quatre Ecoles ments d'enseignement otlieicl créés eonjointe-
européennes et l'ouverture de la cin- ment par l'union européenne et les gouverne-
quième e~tplanifiée.LeseLTétaireg~néra~ ments des Etatsmembres concernés,Desécolesin-

des.E~olese~~opee~es (EE).a eependa~t s~g~::.letergouvernementales dont lepouvoir organisateur
fin Jumquee1mstallatlOnde cette ecole n S,Hlltl~- est le Conseil supérieur des Ecoleseuropéennes,
~e,m~ntprevue pour s~p~e.mbre2019, est reportee Ces écoles répondent à l'obligation d'acmeillir,
a,2024 a,u!;llustard. ~ I~Ila,I,e,gouvernementbelge dans leur langue maternelle, les enfants du per-
s ~mplOlea mett~e a dlSp~>S1tlOndes ~col~seuro- sonnel des institutions européennes. "Les Ecoles
pee!ll~esbruxel~01sesu~l.SItete~poralre. d,une ~a- eUl'Ofléenrœs S01l1 tenJje,~ de les accepter: Ils ont donc
pacl~ede ~O?O,a1200 clcves,qm pourraIt etre dIS- priorité mais fI)j V01l1 pas tous", précise Catherine
po~ble des 2020. , , , Roba-Rabier, représentante de la ministre de

Car les demandes explosent. Al EEde Bmxelles l'Education Marie-Martine
~ (~eken), le nombrc _d'élèvcs a augment~ de Schyns,au èonseil supél'Ïeur.
22,7 X.entre ~014 etlO1/ .la ~endanceest lame~e Cct enseignement ne vise cepen-
d~ns les. troIS autres etabhsscm:!1ts bmxcllOls dant pas que l'accueil des enfants
-Iespecttvement Uccle,Woluw~-~amt-~.l11bertet de fonctiOlmaires européens. Il a
Ix~lles.A9uatre, e~esont aeCl.~eilli958 deves sup- développé aussi un projct pédago-
plementall'es, touJours entre 2014 et 2017, pour gique pat,ticulier, pludlingue et
un total de plllSde 12000 enfants. plurieulturel, des maternelles aux
Dela (eca à ['Union secondaires, et donnant accès au

baccalauréat européen reconnu
dans tous lespays membres.

Lesdiplômés des EEprennent des
orientations très variées: fonction-
nain~s comme de nomhreux pa-
rents, mais aussi musiciens, ac-
teurs, journalistes, chefs d'entre-
prise, politiciens, ou sportifs de
haut niveau.BorisJolmson,ex-ministre anglaisdes
Affaires étrangères, est sorti d'une Ecole euro-
péenne, tout comme Giovanni Ferrero, patron du

Cette suecessstor)' commence le 4 octobre 1953
au Luxembourg,où'une écoleouvre avec69 élèves
inscrits,à l'initiative d'un groupe de fonctionnaires
de la Ceca (Conununauté européelme du charbon
et de l'acier), avec l'appui des institutions de la
Conununauté et du gouvernement luxembour-
geois. En aVli11957, la signature d'un protocole
fait de l'école de Luxembourg la premièœ Ecole
européenne otlicielle. La seconde, Bruxelles 1,
ouvre ses portes à Uccleen septembre 1958 avec
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géant de l'agro-alimentaire Ferrero ou la chan-
teuse Victor Lazlo.

Elargir l'accès grâce à l'agrément

Depuis 2005, à la suite d'une reconmlandation
du l'arlement européen. il existe des écoles agréées
~c'est-à-dire des écoles nationales qui répondent à
une convention d'agrément.

Les Ecoles européennes ab'I'éées constituent dé-
sormais une petite majorité: l'Union en compte ac-
tuellement quatorze implantées dans douze pays
différents, contre treize EE classiques. Et d'autres
sont à venir, pronostique Catherine Roba-Rabier.
"Ces écoles offrent Utl ense(gnemetlt européen corres-
pcmdant aux ex(qences pédagogiques fixées pal' les
Ecoles européennes. mais dans le cadre des ,'éseaux
scolaires nationaux des Etats membres."

Ces écoles agréées se multiplient,
en particulier en France, où une
troisième école, à Lille, a demandé
l'agrément. Le Lu:œmbourg n'en
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dispose que d'une mais trois autres
établissements attendent d'être
agrees.

Pour Félix de Merode, directeur de
la première EE agréée de Belgique,
ce succès n'est pas étonnant. "Les
Ecoles européennes proposent un pro-
gramme éducatif académiquement
parlant très bon, expose-t-il. Un élève
en sort en parlant troi,s à quatre lan-
gues, Le p,'ojet des Ecoles européennes
est de connaître les différentes cultu-
res à travers leurs langues, sachant

que la langue est l'ûme d'u.ne nation, d'une culture.
Plus on connaÎl 110S voisins, moins on a envie d'aller
en guerre contre eux. Ce système pourrait êtr'e appli-
qué partout, même dans des écoles nationales. En Bel-
gique pW' exemple, où nous allOns deux systèmes ,sco-
laires différ'ents. Je ne sais pas si nous poullons être
fiers de l'apprentissage des langues, nous pourrions
peut-êtl'e nous inspirer des Ecoles européennes. Au
Luxembourg, ils ont décidé d'investi,. dans des Ecoles
eUl'Opéenllesagréées, cela ,'épond aujourd'hui aux at-
tentes de leurs citoyens.·

Le château d'Argenteuil accueille le premier établissement agréé

Nichée dans un écrin de verdurc, logée dans l'im-
posant château réaménagé d'Argenteuil et en-
tourée d'espaces de récréation neufs. l'Ecole

européenne de BrlLxelles-Argenteuil (EEBA)est la pre-
mière Ecole européenne agréée de Belgique. Elle pro-
pose le même programme qu'une Ecole emopécnne
classique, délivre le même diplôme. Mais elle ne doit
pas donner la priorité à l'inscription des enfants du
persOlUlel des institulions européennes.

L'établissement, créé en 201 fi, scolarise un nombrc
restreint d'élèves. Rn 2017-201 R, il a ainsi aceueilli 94
élèves, ce qui est peu en comparaison des 12000 élèves
répartis dans les quatre Ecoles européennes bruxelloi-
ses. Ses capacités sont pourtant bien plus grandes.
"No Ils pourrions accueillir jusqu'à 800 élèlJes,et même
1400 ,~inous effectuions des travaux", avance Félix de
Mcrode, directeur de l'EEBAet du Ivcée ~olièrc.

L'école Bruxelles-Argenleuil esl line école privée si-
tuée un peu en dehors de Bruxelles, fruit d'une colla-
bm'ation entre le lycée Molière, une émle nationale
privée, et l'école scandinave de Bruxclles, une école in-
ternationale. "Attention, toutes les écolesprh,ées ne peu-
lJentpas ouvrir des Ecaleseuropéennes. C'estparce que le
lycée Molière est 11111' écoleprivée reconnue pal' la Fédém-
tion Wallonie-Bruxellesqu'ellea reçu l'agrément", précise
Catherine Roba-Rabier, rcprésentante au Conscil su-
périeur des écoles européenncs.

Une école privée, trois langues
Qui dit école privée, dit fi'ais d'inscription élevés.

L'EEBAne reçoit en effet aucun subside, ni de la part de
la Commission eUl'opéenne ni de celle du gouverne-
ment belge. Sur ce sujet, le directeur de l'école n'a rien
il cacher. "Le.sfmis d'inscI'iption s'élèvf'lIt il emJÎroll
13500 Epal' an. Une somme t/OI'maledans le privé pour
{oumir UII salairt, à nos enseÎ.qnants.Cette école est ulle

ASBL, elle n'est dO/lCpas colIÇ'llecomme un business",pré-
l'is(~-t-i1.

Le coût de l'inscription et l'emplacement quelque
peu excentré expliquent sans doute en partie pour-
quoi l'école de Bruxelles-Argenteuil accueille encore
peu d'élèves. M<lisc'est surtout le nombre limité dl'
sections linf,'Uistiqucs qui entrave son
développement, lm nombre limité pré-
cisément à cause du manque d'élèves.

L'EEBA ne compte aujourd'hui que
trois sections linl,ruistiques: le français,
l'anglais et le suédois. Les enfants qui
parlent une aulre langue intègrent pour
le moment l'une de ces trois sections,
Précisons aussi que Bruxelles-Argen-
tcuil ne dispense pas encore les derniè-
res années du secondaire.

La possibilité d'accorder l'agrémcnt
est une bonne chose, pour Catherine Roba-Rabier. "Si
les écoles agréées pouvaient se multiplier; cela dédla,ye-
rait les Ecole.s européen Iles ('Ia.~sique.set peut-fitre que
l'EUlt belge Ile serait pas obligé d'efJecwet' des dépenses
pour' l'installation d'une c!uquième Ecole eUl'Opéenne.le
pense, en tam qu'Eul'OpéenneCOrll'aÎllcue,que l'idéal se-
l'ait des écoles qui, tO/ltes,puissent donner !Ill enseigne-
ment qui soit leplus pO!i~ibleel/ropéen, comme l'écoled'Ar-
genteuil, "

A l'heure où le courant eurosceptique progresse
presque partout dans l'Union, ce n'est pas, pour elle.
"etl faisant moitls d'Europe" que les problèmes disparaî-
tront. Et si le programme est imposé, la pédagogie est
CJuantà elle laissée au lihre arhitre de l'étahlissement
agréé. ''Nous pOUl'ons prendl'e libl'ement le mer71el/1'de
cha({ue,w.stèmepérlag/J,qique.explique Félix de Merodl'.
Notl'e objectif est de mett"e et/ place une dynamique, de
n'lId"e lesélèl!eS[llll.sautonmnes et re.spollsuh!esdan.\'leur

"Nouspouvons
prendre 7e meilleur
de chaque système

pédagogique. "
Félix de Merode

Directeur de ['EEBAet du lycée
Molière.
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apprentissage: avons un potager. Tout ce qui touche au
contact nature, il la santé, au matlgel' saineme/lt ou ù la

Une pédagogie inspirée du modèle scandinave menuiserie, tous ces éléments ont été gardés comme partie
La section suédoise a gardé ('{'[tain es inté,qmnte et optionllelle."

particularités de l'école scandinave. Pendanl les heures dites emopéennes, les différenles
"En .>el'Iiun yuéduise, les élèves [Ullt nu- sections linguistiques sc rassemblent. Les élèves étu-
tamment de la couture et de la me/lUise- dienl ensemble l'hiswirc de l'Union européelUlc, une
lie lors de leurs heures eUJ'Opéennes. Le langue, ou encore la culture d'lm autre pays. "Admet-
contact avec la nature est important, les tons que la Belgique adopte ce système au niveau national,
Suédois vivent beaucoup ù l'extérielll: Les les élèves francophones et néel'landophones seraiellt en-
é1è.'es ont u/](' mlmnl' rHlrvéyienne et le,s sem hie pour apprendre la lu n,que de l'autre et leurs diffé-
enfants de matel'nelle peuventrwoir pal'- l'ence.~ de culture", se prend à rêver le direcleur de
fuis mlll's lil-lxls. Nuus tl'Uvuilluns aussi l'F.F.RA.
avec 11111' ferme pédagogique et nous
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